
LE PROPHÈTE OSîÈE

"J'ai vu des choses horribles, dans la maison de Jacob
Là Ephiraînm s'est prostitué, Jsra;,tI s'est sulé
Ne pousýse pas des cris d'lérsecomme I les ntions
Car tu t'os prostitué en andnntton ie,(I>

Ailleurs : "0 mon épouse bien-aimée, ne me sois plus
infidèle ; ne te donne plus autres hommes ; et moi je suis
encore à toi." Et ainsi de suite. L'auteur prête à Yaveh
tous les subterfuges des amants déçus:

"je m'en vais, je retourne dan" ma demeure
jusqu'à ce qu'ils me cher chentif
C'est quand le trouble les aurai aLIteint, qu'ils mue chrcheront."

et leurs inimitables contradictions:

"Je les chalssera;i de mnli maison pour tout le mawl qils cometen
Car je nie peux plus îsamr!

mais, un peu plus loin

"Mncour se sont aittirét v lsoi,
Mes enrilssont émiues à tn ujt.

et leurs perplexités poignantes

"V'ais-je le laisser là, Ephr11ai'm ?
T'abandonneý,iiirai-je,. ls-al ?

aIllj te de-ssaisir de, toi

puis enfin, leurs conclusions toujours en faveur de(cjt

"Noni, je ni'agiraii pas selon1 lA doge dcOl mnCOurroux,
Je nl'exé'cutIerai pas ionl projet IL, déItuire 1Ephr1aiml
Car je suis un Dieu et lion pasv unt homme,
EtA je ni'atime pas à dlétruire."'

Entre celui qui donne la vie et celui qui la reçoilt, Il
existe au moins une relation phiysique. Mais ont voit d'a-
près ces textes que,dans la pensc du proiphièe, les nI-
raël sont rattachiés à Yavehi par d'autres liens encore et de
nature supérieure. Osée est le prophiète de l'amouir divin.
Il rappelle à ses compatriotes que Yavehi les imie d'une
amour de préférence sanis morcellement ni partage, comme
celui de l'époux vis-à-vis de l'épouse.

(i) Traduction du texte 1hbreurearé


